
LE CoLLrIE 28 AVRIL 1876.
EXTRAITS DU JOURNAL DE M. DESAULNIERS. Unienur aterre Par lamême pétý,,

(suite.) Unies Par la mort dans lameme tombe,NAPs-1er. JUi- Aujouird'hu nusommnies dans le eli Parleur., vertus
n proiuead. dan la nue deolde qui es- arg e - sortir de ce Campo S(nto, nous nous sommerendus au

unc rom d e de upe s lr u de malède, qui sont ès e q et pr se . couvent des Chartreux à St, M artin. C'était pendant a Sies.comode e spebe trttir brdé d misosqu prse- i.je n'a pa hvul faire éveillr le P. Dom> Rémi. Noutent, par leur hauteur et leurs3 balcons, une magnifque pers. so;es ailos o ur i lnse Plodu beau Npetive. Les magasius sont tous dans de petits appartements .tés sur Ple bale de temps nt pad'une douaine de pieds de large et une vingtaine de profon-ns ovet8our avir lavue de p s fp 'aiasdeur, s'ouvrant sur la rue par une porte tres-large. Eu chemi i prta L n p
nou somesentésdan lariee élie d St. Ca' an coutume de i etre à Quétbee. Le erant du Vésuve me do-nelle dome .L entstdan tarichèe éie au Ape Care Sti> ·t une idée de la côte Beaupré ; je n'y voyais pas la bellelie e St. au e troisgème de Beauport, la clute de Momtmoreoy. J'avais en faceA l'extrié de S ee rue se rouve e muse urocapré. ais top pour 'enchater comme la

plus beau peut-être de l'univers. C'est un édidice grandiose, é- que de présendOlas e id tait a vilcn»(ýle dabugS.Rcet ape,levé sur un paralllogramme de 386 pgs sur 189½, et haut q'i a pslet oit ome e foug t. e es je
de 96 pieds. Eu 1816, Ferdinand aïeul du roi aecuel er- ns A le lt argentll de son se deiulait -dinand II, ordonna qu'on y réunk les antiquités disséminées ns. reard e la ue le e Qu , d a
dans les palais royaux, y compris monuments du moyn. ieireard la vedue e la teb e du château St.

Age,~~~~~~~~~~~~~~~~ la bilohqee e alaa as asled a7ý© le, a droite était le P'ausilippe avec sa grotte et le tom-Ûgelibothè que et 0 tlaux, Danos lavs earu eoau de Virgde. les ctes, à la vérité, me paraissaient plustbqnrce oui compte 200 000 volumes. nous aons remarqué poëtiques que celles de Québee ; mais, en revanche, celles.ciua éoe qui avons la même parle ur foi r Da s quelqus ie sourient bien davantage : elles sont sur la terre natalesalls nos ayoll. observde peitures sur mustrouvées à et n'y a-t-l pa.e, au coinineppweut de l ôed eur,eet à Pompé ; il y en a plusieurs qui sont encore etne les r a quue dm curs ami o l u noe îe
bien fraîches et d'au élat remarquable ; pour les obtenir, il clgS. I.art ee n suen du plus eu d ou or4
a fallu seier les murs avec beausoup de précaution. Ces L i h deseen n u du p t Ele, eus avos fait le
peintures ne sont pab à fresqueLparaissent à l'encastique; les tou de iscend ain d châiea StoEmbeanus adon airt laanciens ne peignaient qu'avec les couleurs minérales Il y a gto d Pausilppe. ou' voir le tombeau du igie ro-dans ce musée au delà de 600 statues de marbre, parmi les, grot, dl autilipe. Pur voir -ui tombea u p ie
quelles est unetatue d'Hercule qui passe pour ue des meil- dlint, fau isserBlrande vi e n l one aurpienleures de l'antiquité, tant ponr la forme du corps que pnun u agea dos-endat alor s qulques en
les ns et les vines, en un mot pour tout ce qui regýard- celon un perdreon sa uve ;i des eat 'a oequestla partie anatomique- Il y a aussi une très belle collection u de ep i , rve, m enue m.reur duel
d'ouvrages de bronze, statues, bustes, vases,etaniqe00 neepedeC-mrimevoe,à'néiurdue·nbd verae-e O y it 877e asex tec, abnsi que de aperçoit de petits enfoicements probabl ment destinés à r ce-papyrs de verre- Ou y voit ro leauxe Le cabinet de voir des urnes eindraires. Virgile étant malade à son re-papu re neme0 i 300 petits rouleaux de 4 pues e oug tour d'Athènus, 19 ans avant J.~ . t voulant regagner sasu 24 à f ls de deiamèjtrel pou isi esa déails e villa de Pausulippe, fut contraint de sarrêter à Brindes où ilIa noup l usde duxour p urvisiteredé s et mourut; Auguste le fit tramparter à Naples et déposer dans4veo le m usoe Bourbon. - a un tombeau sur la rente de Pouzzoles. Ce tombeau fut véné4 Jui- st m s partis ce mati de notre hol pour ré par Silius Italicus et Papinius 8tatius. Dante, Boccace18ire1. v'site du iam Santo, étubli depus les or; d et Ptrarque y vinrent aussi;le dernier de ees trois hommes cd.183. Co est un jardin magnrueoù reposent es moartr s s lèbres y planta un laurier, qui fut renouvelé par Casimir deeet couvert de chuapelles onstruites par des particuliers sur Lavgne Le roi Robert d'Aio fit trasotràonplile terrain de la famille. Ce cimetière est gardé par les Ca- del e oRol'ur dj t rn pote o plasp ucins. Au entre, on voit emfle on'se tient le régistre des soustraire auxijures dutemps el lu paroariedes pomes.
iorts ; chaun est obligé de déposer le mort pendant une oe
nuit dans unu appartement où sefont quelquefois les autop [M c
sies : le corps est placé dans une espèce de tombe, et on lui
attache au bras une corde qui tient à une clochetteo que le
corps dépoé.erait sonner S'il revenait à la vie ;7 c'est une APoo etneu
précaution contre l*enétermnt de perbon'es vivañte. Dansce cimetièe il y a une centaine de cbapelles élevées par I Un cordonnier, qi se régulièrementconfréries laiques de la rille ; es confr rie. sont au omr tros fois par seninine, prit la résoution è em
de 174; elles ont pour devoir essentiel d'acnmpagner les brsfi par seAin e, r t rreto e se-morts au cimetière. La ville a assigné un emplacement b'eiie
pour les hommes de lettres et les citoyens gui se sont sociétés de tempérance. Da HaVre, il
distingu(s par leurs vertusou qui ont fait la gloire de leur à sa feme qu'il venait le retenir son assapatrie. Sur une des tombes qui est celle d'unemèe i re sur un navire tonu tix, - Cinq
marqué aetre inscription : reted deu li r r na r n e n to neux.- ctinTan filAeadrine te pleurera jsQuàs.on dernseer,. nnt tonax i 'puevcuecnito

Ét sur une autre renfermant les restes de deux maurs:. profonde, si le tra-jet est\long, ça lie suffira das.


